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l’occuper à titre permanent et la retraite 
n’étant plus obligatoire, c’est le conserver 
en fait très longtemps.
Pour quelles raisons n’attacherait-on pas 
des conditions au privilège d’être titulaire? 
Le maintien en fonction d’un professeur ne 
pourrait-il pas plutôt dépendre de son 
rendement au travail, rendement dont le 
niveau ne devrait en rien être inférieur à 
celui qui était exigé pour l’obtention du 
poste?
Etre jugé périodiquement par ses pairs ne 
constitue pas une atteinte à la liberté de 
l’enseignement. Les universitaires jouis­
sent d’un autre privilège que n’accorde 
presque aucune autre profession: l’année 
sabbatique payée. Il serait juste et logique 
de faire l’évaluation d’un professeur 
lorsque celui-ci prend son congé sabba­
tique. Afin de réduire au minimum la 
charge de travail du comité d’évaluation, 
un poste titulaire pourrait être renouvelé à 
tous les dix ans, soit environ deux fois 
dans la carrière d’un professeur titulaire.
De telles révisions s’avéreraient particu­
lièrement utiles dans le cas de professeurs 
qui ont été titularisés à une époque où les 
règlements étaient appliqués beaucoup 
moins systématiquement qu’ils ne le sont 
aujourd’hui dans la plupart des universités.
Nombreux sont les universitaires qui exer­
cent consciencieusement leur métier, mais 
tous ne le font pas. Une évaluation pério­
dique en inciterait plusieurs à se consacrer 
plus résolument à l’ouvrage. Cela per­
mettrait également de libérer des postes 
en nombre beaucoup plus grand qu’il n’y a 
de candidates, rendant ainsi inutiles les 
méthodes discriminatoires en matière 
d’emploi pratiquées par les universités.
Puisque l’on prévoit manquer bientôt de 
professeurs compétents, il ne faut à aucun 
prix perdre la relève actuelle. En lui faisant 
place, on pourrait ainsi injecter une énergie 
nouvelle à certaines institutions qui portent 
en elles les germes de leur propre anéan­
tissement: la garantie inconditionnelle de 
la permanence d’un poste encourage par­
fois la médiocrité et la conformité au lieu 
de récompenser l’excellence et l’originalité.
Ma modeste proposition comporte un autre 
avantage important: en évaluant pério­
diquement les professeurs titulaires, on 
pourrait ainsi empêcher qu’éclate une 
guerre entre les sexes qui, comme toute 
guerre inique, serait déclenchée par les 
plus vieux et combattue par les jeunes. 
Mieux vaut une guerre entre travailleurs et 
fainéants. Voilà une guerre qui serait juste.
* Jeu de mots intraduisible. Le texte
anglais se lit comme suit: “For many
professors in many universities, academie
freedom meant nothing more than freedom
to be academie”.

Conférences et demandes 
de communications

L’ASCRT/AERTC tiendra 3 sessions de travail qui auront pour objet: L’état des 
recherches sur la radiodiffusion au Canada. Les sessions se tiendront à 
Kingston, du 26 au 28 mai 1991 et porteront sur l’état des recherches, les archives 
et l’enseignement. Les personnes intéressées à y participer ou à agir comme 
commentateur sont priées de s’adresser à Paul Rutherford, Department of History, 
University of Toronto, Toronto, Ontario, M5S 1A1.

Le Canadian Council for Multicultural and Intercultural Education organise une 
conférence sur le multiculturalisme, l’interculturalisme et les questions raciales, 
à Ottawa, du 24 au 26 novembre 1990. Pour de plus amples renseignements: 
CCMIE, 252 Bloor Street West, Suite 8-200, Toronto, Ontario, M5S 1V5;
(416) 966-3162.

L’homme et la montagne en France et au Canada, Alpe d’Huez, France, 12-14 
décembre 1990. Conférence organisée à l’occasion de la réunion annuelle de 
l’Association française d’études canadiennes. Pour plus d’informations: Henri 
Rougier, Institut de géographie alpine, 17 rue Maurice Gignoux, 38031 Grenoble 
Cedex, France.

La protection de l’environnement face aux déchets au Canada et en Europe, 
Montpellier, France, 29-31 mai 1991. Colloque organisé par l’Association fran­
çaise d’études canadiennes. Pour plus de détails: Philippe Colson, La Cabacelle, 2 
Impasse de la Réserve, F-34160 Castries.

Congrès biennal 1990 de l’American Council for Quebec Studles, Chicago, 15- 
18 novembre 1990. S’adresser à Jane Moss, Department of Modem Foreign 
Languages, Colby College, Waterville, ME, 04901, USA.

La Revue d’histoire de l’éducation prévoit, pour l’automne 1992, la publication 
d’un numéro spécial sur “Les enseignants et le syndicalisme”. Les personnes 
intéressées à contribuer à ce numéro sont priées de soumettre, pour le 1er 
décembre 1990, un résumé de l’article proposé à l’un des trois rédacteurs suivants: 
Rebecca Coulter, Faculty of Education, The University of Western Ontario, London, 
Ontario, N6G 1G7, (519)661-2087; Ruby Heap, Département d’histoire, Université 
d’Ottawa, Ottawa, Ontario, K1N 6N5, (613) 564-8218; Harry Smaller, 125 Concord 
Avenue, Toronto, Ontario, M6H 2P2 (416) 536-0414. La date limite pour l’envoi des 
manuscrits est le 1er mai 1991.

La British Association for Canadian Studies tiendra une conférence intitulée Poli­
tique, culture et environnement dans le Canada contemporain, à Nottingham, 
G-B, du 12 au 14 avril 1990. Les communications devront se rapporter aux thèmes
choisis et s’inscrire dans le courant des recherches en histoire, en droit, en politique,
en économie, en littérature ou en géographie canadienne. Les présentations
peuvent être faites en anglais ou en français. Les thèmes proposés sont: Le Cana­
da et la question canadienne - Goldwin Smith; Politiques d’états et politiques
publiques; Nouvelles politiques et mouvements sociaux; Philosophie politique,
discours culturel et théorie féministe; Les écrivains canadiens et leur attitude face au
canon de la littérature canadienne; Le Canada vu de la Grande-Bretagne - les
médias, les publications et les programmes d’études; Imaginer le Canada - Carto­
graphie et reflet de l’aménagement du territoire; Les programmes environnementaux
- problèmes et solutions. Un résumé de 250 mots doit être envoyé à Annis May
Timpson, Conférence Director, Department of American and Canadian Studies,
University of Nottingham, Nottingham, NG7 2RD; 0602-484848, poste 3473.

Le Duke University Canadian Studies Centre organise la conférence de la Cour 
suprême sur les lois constitutionnelles, à Durham en Caroline du Nord, du 4 au 
6 avril 1991. Les communications porteront principalement sur l’analyse des études 
en droit constitutionnel au Canada et aux Etats-Unis. Plusieurs invités de marque 
sont attendus: l’honorable William Rehnquist, chef de la Cour suprême et de la 
Justice aux Etats-Unis, l’honorable Brian Dickson, ex-chef de la Justice au Canada, 
ainsi que 8 autres personnalités en provenance des deux pays. Pour plus 
d’informations, veuillez contacter le Duke University Canadian Studies Centre, 2016 
Campus Drive, Duke University, Durham, NC 27706, USA; (919) 684-4260.


